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ment, peu de temps avant la clôture des exercices du
soir. L'obstensoire et les lumières restèrent dans la
même position, mais on ne voyait plus que la sainte
Hostie.

Je n'avais pas prononcé une seule parole de com-
mentaire à ce sujet. A ma grande surprise, cepen-
dant, la nouvelle s'en est propagée avec la vitesse de
l'éclair. Le lendemain matin, des centaines de per-
sonnes parlaient de l'apparition miraculeuse ; elle fut,
annoncée immédiatement par les journaux et pro-
duisit une profonde impression sur tous dans la ville
et les localités environnantes. Les commentaires et
les diverses versions, comme à l'ordinaire, n'ont pas
fait défaut.

Maintenant, que devons-nous en penser ? Ce qu'il
vous plaira. D'autres ont le même droit. Les faits
sont là, évidents, bien établis, indéniables. Ne reste
plus que la question : à quelle cause attribuer le pro-
dige ?

En élevant les yeux, l'enfant s'écria: "Oh 1 regar-
dez donc l'Enfant-Jésus "¡ Son compagnon et l'insti-
tuteur de l'école du dimanche virent la même appa-
rition avec grande surprise. L'attention des quelques
personnes alors présentes dans l'église, se porta vers
l'autel et tous virent la même chose : " L'image de
l'Enfant-Jésus de Prague, sur la sainte Hostie, distinc-
tement tracée, comme si elle était empreinte sur la
sainte Hostie et réfléchie par une vive lumière en
arrière.

Averti de l'étonnante apparition, je la vis com-
me les autres :Je l'ai observée avec soin, mais sans
pouvoir m'en rendre compte. J'en étais, cependant,
vivement impressionné. " C'est étrange " " me disais-


